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Bienvenue en Forêt-Noire !
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TITISEE-NEUSTADT - Le lac Titisee près de Titisee-Neustadt.

© Bildagentur Zoonar GmbH – Shutterstock.com
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Avec ses vallées verdoyantes criblées de lacs cristallins, ses sombres forêts sauvages qui s'accrochent à la montagne et ses cascades bouillonnantes, la Forêt-Noire est le paradis des amoureux de la nature, le nec plus ultra de l'Allemagne romantique.

C'est en automne que cette région lovée au bord du Rhin, aux confins de l'Alsace et de la Suisse, se pare de ses plus beaux atours : quand ses montagnes se revêtent de couleurs chatoyantes et que ses vignobles donnent leurs plus beaux fruits, la mystérieuse Forêt-Noire révèle ses secrets aux gourmets. Riche d'une tradition culinaire des plus savoureuses, elle est aussi le refuge de la haute gastronomie ; d'ailleurs, aucune région allemande ne compte autant de restaurants étoilés que la Forêt-Noire ! D'auberges en bonnes tables, de brasseries en caves de dégustation, voici donc un sentier gourmand qui devrait ravir les papilles des randonneurs au fin palais.

Ainsi, la Forêt-Noire saura ravir même les plus réticents des voyageurs ! Les sommets majestueux de la Haute Forêt-Noire invitent à la rêverie, mais surtout à partir à la découverte des innombrables gorges de montagne, des lacs glaciaires et des secrets culinaires que recèle son parc naturel. C'est par exemple d'ici que vient le succulent jambon fumé de la Forêt-Noire, qui a désormais son musée dans la tour qui surplombe le Feldberg, le plus haut sommet de la région, depuis lequel on jouit d'une vue exceptionnelle sur le sublime petit lac de Feldsee, un saphir dans un écrin de sapins. Oui, en Forêt-Noire vous aurez l'embarras du choix : un voyage pour tous, selon les goûts de chacun.




Découverte
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BADEN-BADEN - La ville de Baden-Baden.

© Jürgen Wackenhut / Panther Media / GraphicObsession
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Les plus de la Forêt-Noire
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SCHWÄBISCH HALL - Schwäbisch Hall.

© Werner Dieterich / Westend61 / GraphicObsession
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Le royaume des stations thermales


[image: ]

KARLSRUHE - Vierordtbad, les thermes de Karlsruhe.

© ShevchenkoAndrey



Avec ses immenses étendues de sapins et d'hêtres, la Forêt-Noire est le poumon vert de l'Allemagne. Réputée pour son air pur et ses sources minérales chaudes, elle recèle pas moins de 350 stations thermales nichées au creux de ses vallées, qui font d'elle un lieu de cure et de détente idéal. Elles sont reliées entre elles par la route des stations thermales de la Forêt-Noire, qui serpente sur 270 kilomètres au départ de Pforzheim, une ville voisine de Karlsruhe. Une étape incontournable de cet itinéraire est la petite ville de Baden-Baden, la star incontestée des stations thermales de la région avec ses douze sources thermales appréciées des Romains dès l'Antiquité. Ces eaux chaudes qui jaillissent d'une profondeur de 2 000 mètres apaisent notamment les douleurs articulaires et les rhumatismes, ainsi que les problèmes liés à la circulation sanguine. Les curistes y ont le choix entre deux grands établissements thermaux : les Thermes de Caracalla, vaste complexe de verre idéal en famille grâce à ses nombreux bassins et son espace de détente, et l'imposante bâtisse de style néo-Renaissance du Friedrichsbad, à peine 200 mètres plus loin.



Se laisser surprendre
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TITISEE-NEUSTADT - Vue de Titisee-Neustadt.

© Hitman Sharon – Shutterstock.com



... Par un pays contrasté, aussi riche en traditions qu'il est avide de nouveautés, doté de villes belles et vivantes, de paysages variés et originaux, confortable et d'un excellent rapport qualité-prix, qui possède la mer et la montagne, capitaliste et pourvu d'un important héritage communiste, fort d'une culture classique et à l'avant-garde dans bien des domaines de l'art contemporain... Par un peuple qui a fait un énorme travail sur lui-même depuis 50 ans, qui a changé peut-être plus que tout autre, avide de développer une nouvelle image de lui, comme on a pu le constater lors de la Coupe du monde de football de 2006... Par un territoire bourré de lieux à visiter, passionnants, de vestiges, de culture, vivant et hospitalier. Au détour d'une petite chapelle nichée au pied d'une colline, des ruelles Belle Epoque ou baroques d'une petite ville méconnue du grand tourisme, d'un petit restaurant généreux et délicieux, l'Allemagne a toujours plus de charme, et réserve au visiteur une ribambelle de surprises.



La ville allemande
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ULM - Vue sur la ville d'Ulm.

© manfredxy



L'Allemagne a développé un concept urbain sensiblement différent de celui de ses voisins d'outre-Rhin. Verte, aérée, la ville allemande est un cadre de vie confortable, adaptée au travail comme au repos et à la détente, avec maints espaces publics et verts, aires de jeux créatives qui passionneront les jeunes voyageurs, bâtiments spacieux et bien aménagés... Les Allemands investissent leurs villes pour les rendre les plus agréables possible, et la reconversion des anciens espaces industriels en lieux de détente et de culture est une opération menée depuis plus de 20 ans et parfaitement réussie. Très autonomes et auto-gérées, les villes allemandes se suivent et ne se ressemblent pas, elles sont même souvent obsédées par leur caractère propre ! Autant de buts de voyage que de saisir l'individualité de ces cités riches de traditions et qui offrent toujours des cadres de séjour de qualité.



Un patrimoine riche
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KARLSRUHE - Les magnifiques fresques sur les façades à Constance.

© Flavio Vallenari



Des vestiges romains à l'architecture contemporaine en passant par le roman, le gothique, la Renaissance et surtout le baroque et le Jugendstil (Art nouveau), l'Allemagne est un pays particulièrement riche en patrimoine. Châteaux, bâtiments civils, églises, monastères, gares, passages commerçants, monuments, le pays est truffé des reliquats de son passé de culture et de prospérité. Malgré les sévères pertes subies pendant la Seconde Guerre mondiale, le pays a su réhabiliter (voire reconstruire) une part importante de ce qui fut assidûment érigé par des siècles de culture aristocratique et bourgeoise.



Un pays vert et aménagé
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Un pays vert et aménagé - Les vallés verdoyantes de la Forêt-Noire.

© mlschach



La Forêt-Noire est l'un des joyaux de l'Allemagne ! 31 % du territoire allemand est couvert de forêts ! L'Allemagne est un pays vert dans ses espaces naturels, montagnes, collines ou plaines, mais aussi dans ses espaces urbains où les bois et les parcs ont toujours la part belle. Les Allemands aiment la nature confortable et bien aménagée : les forêts sont ainsi non seulement bien entretenues, mais aussi dotées de toutes les commodités qui ont souvent de quoi surprendre avec de multiples bancs et poubelles, bien sûr, mais aussi cartes publiques, explications sur l'écosystème... Non seulement la verdure est là, mais elle est facile d'accès, équipée pour l'homme, et souvent expliquée.



La Forêt-Noire en bref




Le drapeau du pays et le drapeau du land Bade-Wurtemberg
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Le drapeau du pays et le drapeau du land Bade-Wurtemberg - Drapeau du Bade-Wurtemberg.
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Le drapeau de l'Allemagne

Le drapeau tricolore allemand fut adopté en 1949. Il évoque, selon certains, l’uniforme porté par les corps francs de Lützow, en guerre contre Napoléon entre 1813 et 1845. Pour d’autres, ce fut les fondateurs de la corporation d’étudiants d'Iéna, ayant pour bannière le noir, le rouge et l’or, qui servirent d’exemple pour le drapeau actuel. Les couleurs de la corporation devinrent rapidement le symbole de la quête d’une unité nationale et d’une liberté politique. Mais le drapeau mit du temps à s’imposer. A l’époque des nazis, on y ajouta une croix gammée, puis, sous la République démocratique allemande, une faucille et un marteau. Il faut attendre la réunification des deux États pour que les couleurs noir-rouge-jaune symbolisent de nouveau l’unité.

Le drapeau du land Bade-Wurtemberg

Le drapeau de Bade-Wurtemberg est composé de deux bandes horizontales, une noire et une jaune, rappelant les armoiries du grand duché de Bade et du royaume de Wurtemberg.







Pays
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FRIBOURG-EN-BRISGAU - Rathausplatz, Fribourg-en-Brisgau.

© Delpixel / Shutterstock.com
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[image: ] Nom officiel : Allemagne.

[image: ] Capitale : Berlin.

[image: ] Superficie : 357 027 km².

[image: ] Langue : allemand.

Pour la Forêt-Noire

[image: ] Nom en allemand : Schwarzwald.

[image: ] Land : Bade-Wurtemberg.

[image: ] Capitale : Stuttgart.

[image: ] Superficie : 9 600 km2.



Population

[image: ] Nombre d’habitants : 81,993 millions d’habitants.

[image: ] Densité : 230 habitants au km².

[image: ] Taux de natalité : 0,84 %.

[image: ] Taux de mortalité : 1,1 %.

[image: ] Espérance de vie : 78 ans.

[image: ] Religion : protestants (32,5 %), catholiques (32,9 %), musulmans (3 %).

Pour la Forêt-Noire

[image: ] Nombre d’habitants dans le land de Bade-Wurtemberg : environ 11 millions d'habitants pour une densité moyenne de 299 habitants/km2.



Économie
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CONSTANCE - Centre-ville de Constance.

© Leonid Andronov – Shutterstock.com
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Le pays

[image: ] Monnaie : l'euro (€).

[image: ] PIB : 3 026,6 milliards d'euros.

[image: ] PIB/habitant : 37 107 euros.

[image: ] Taux de croissance : 1,8 %.

[image: ] Taux de chômage : 4,5 %.

[image: ] Taux d’inflation : 0,1 %.

Bade-Wurtemberg

[image: ] PIB : 370 millions d'euros.

[image: ] PIB/habitant : 33 651 €.

[image: ] Taux de chômage : 4,2 %.



Décalage horaire

Il n'y a pas de décalage horaire avec la France (GMT +1).



Climat


[image: ]

TUTTLINGEN - Dans les environs de Tuttlingen.

© Markus Keller / Westend61 / GraphicObsession



Le climat de l’Allemagne est très variable. Il s'agit d'un climat tempéré de tendance océanique au nord et à l'ouest (avec beaucoup de pluie), continental à l'est et au sud (avec des températures assez basses en hiver), où règnent aussi des influences alpines. Le complexe de basses montagnes sur la moitié sud du pays module sensiblement le climat selon l'inclinaison et l'altitude.

En règle générale, c’est de mai à octobre que les températures sont les plus douces. En été, les températures moyennes s’échelonnent de 20 °C à 30 °C, en hiver elles avoisinent 0 °C.

[image: ] En Forêt-Noire, le climat est plutôt doux tout au long de l'année, avec néanmoins des vagues de froid pendant l'hiver (ce qui facilite la pratique du ski de fond !).



La Forêt-Noire en 10 mots-clés



Bières


[image: ]

© Nikada



Il y en a presque autant que de villes : chaque région, et même chaque localité, a sa spécialité. Et ses habitants la consomment largement, sans nécessairement d’excès, mais régulièrement et sûrement. Blonde (Pils), de blé (Weizen), à la levure (Hefe), brune (Dunkel), noire (Schwarz), blanche (Weiss), avec de la limonade (Radler), du Coca-Cola (Diesel), l’étendue des possibilités est immense… Dans l’ensemble, les bières allemandes sont relativement fortes, amères et très gazeuses. Mais, de la bière du prolétaire (Sternburg, Beck's) à toutes les formes traditionnelles (Gose – très fermentée, Hefeweizen – blanche à la levure, Kölsch – de fermentation haute et très peu amère, Helles – pâle, et une multitude de bières artisanales), les bières allemandes occupent un éventail très large de saveurs. La plupart des goûts seront satisfaits dans ce pays où cette boisson alcoolisée fait vraiment partie d’une esthétique du quotidien.

En Forêt-Noire, vous trouverez une multitude de ces fameuses et délicieuses bières. Et parmi elles, la Zäpfle de la brasserie d'Etat badoise Rothaus qui est devenue une bière culte dans toute l'Allemagne. On pourra également citer la Diplom-Pils, qualifiée de "meilleure Pils au monde" ( !).



Bio

Bien avant la plupart des habitants des autres pays européens, le consommateur allemand « réfléchi » (et suffisamment à l’aise financièrement) avait mis une importance de taille sur l’origine bio de ses produits. Si la société allemande de masse est dominée par la malbouffe des chaînes de discount (Aldi, Lidl, Penny Market), une bonne partie des classes moyennes supérieures a une approche assez hygiéniste de l’alimentation et de la consommation en générale. Le bio est devenu un vrai marché, avec ses magasins, ses marques, même à présent au sein des magasins discount ! Dans la restauration, le bio est une étiquette également souvent affichée. On dira peut-être que cela n’a plus rien d’original, mais l’Allemagne fut précurseur en la matière et le bio est aujourd’hui une part intégrante de la culture germanique de consommation.

En Forêt-Noire, la question du bio est bien entendu au centre des préoccupations. Et ainsi, dans les nombreuses auberges qui jalonneront votre séjour en Forêt-Noire, vous mangerez principalement des plats cuisinés avec des fruits et légumes de saison et pour la plupart produits localement. Amis du bio, amis de la slow food, bienvenue !



Enfants

Ils manquent cruellement ! L’Allemagne connaît une crise démographique sans précédent, et les experts rivalisent de pronostics sur la date prochaine où l’Allemagne, le pays d’Europe actuellement le plus peuplé (hors Russie), sera battue par la France, et obligée d’ouvrir ses frontières à l’immigration pour pouvoir faire tourner son économie ! Dans la société, ce phénomène se fait ressentir, et le baby-boom d’après-guerre, le troisième âge aujourd’hui, est LA classe dominante, les retraités sont rois, les jeunes se sentent écrasés et pas assez représentés… Pourtant ce sont eux qui ne veulent plus faire d’enfants. Et ceci n’est pas sans raison historique. Au vu de la politique de soutien des naissances qu’avaient les nazis, il est tabou pour les autorités allemandes d’envisager de nouveau une telle politique sans risquer de s’aligner sur de mauvais souvenirs. Ainsi, il est très difficile pour une femme d’avoir un enfant et de poursuivre une carrière, car elle n’aura quasiment pas de soutien, sans parler de la quasi-absence de congés de paternité ou d'aide donnée aux pères. Très peu de crèches, peu de pensions alimentaires… S’ensuit un climat général de société, où faire des enfants, de plus, entrave les plans de vie basés sur le travail et les loisirs. Pour certains sociologues, l’Allemagne vit une dépression collective, où l’enthousiasme national est tabou, car il risquerait de faire renaître de vieux fantômes. Quoi qu’il en soit, la situation est préoccupante, et les autorités tentent tant bien que mal de changer d’attitude, surtout à gauche. Car à droite, le sacro-saint modèle de l’homme au travail et de la femme au foyer prévaut, mais les temps sont durs et les femmes doivent tout de même travailler, alors c’est la descendance qui en pâtit…

En Forêt-Noire, mais surtout dans le land de Bade-Wurtemberg, la situation paraît moins frappante. En effet, vous apercevrez de nombreux jeunes enfants se baladant sur les sentiers de la Forêt-Noire au cours de votre séjour, mais surtout le land est l'un des plus dynamiques d'Allemagne économiquement parlant, et donc aussi démographiquement parlant.



Exportations

Le fer de lance de l’économie allemande ! Car, phénomène incroyable vu la taille du pays à l’échelle mondiale, l’Allemagne est le n° 2 planétaire des exportations – après la Chine, qui ne l'a dépassée que depuis 2009 ! Une véritable machine de guerre économique pour un pays hautement industriel. L’économie allemande est bouillonnante, elle est peuplée de PME, produit des biens de consommation, de l’alimentaire, des voitures, des produits secondaires… Et les exporte.

Le land de Bade-Wurtemberg est ainsi l'une des régions les plus attractives d'Europe, en grande partie grâce à ses exportations, notamment liées à l'industrie automobile. En effet, le land est "couvert" d'usines automobiles des grands groupes allemands comme Daimler, Porsche, BMW ou encore Audi et Mercedes-Benz. Egalement, on notera la forte présence historique des industries textiles qui participent un peu plus à ces exportations.



Femmes

Contrairement à ce que l’on pourrait croire, l’Allemagne est un pays très patriarcal. Traditionnellement, les femmes sont assignées aux tâches ménagères et ne sont pas censées exercer des professions qualifiées – voire des professions tout court. Le modèle ouest-allemand de réussite, à son apogée dans les années 1960, était basé sur la femme au foyer et l’homme qui exerçait un métier lucratif. La RDA, avec l’idéologie socialiste, avait développé très tôt une parité institutionnelle qui a permis aux Allemandes de l’Est d’être plus indépendantes que leurs consœurs occidentales, même si dans les faits, les attitudes machistes continuaient à primer, et elles devaient mener de front leur travail et les enfants à plein temps. Il reste qu’aujourd’hui encore, dans les länder de l’Est, les jardins d’enfants et les crèches sont beaucoup plus nombreux qu’à l’Ouest et permettent aux femmes de concilier famille et travail. L’aspect patriarcal de la culture allemande a logiquement, à l’Ouest, mené à des mouvements féministes radicaux et tenaces. Depuis les années 1970, les Allemandes ont, plus peut-être que les autres Européennes, lutté pour l’égalité, la parité, et créé un tissu associatif et institutionnel adressé aux femmes. Paradoxalement, malgré un patriarcat structurel, voire politique (la CDU prêche encore le soutien aux femmes au foyer, notamment pour faire diminuer le taux de chômage…), les Allemandes sont souvent combattives et individuellement attentives à ce que justice leur soit faite… Et l’on ne s’étonnera pas alors de voir une femme diriger le pays, alors qu’il émane de ce même parti une politique familiale conservatrice !



Gemütlichkeit

Voilà un concept bien allemand ! Qui se traduirait par « confort » ou « bien-être matériel » … Toute une façon d’envisager la vie. La Gemütlichkeit, c’est se créer un espace matériel suffisamment confortable pour que l’on puisse être épicurien. Au contraire de l’hédonisme débridé, il s’agit de faire attention à ce que les conditions soient réunies et maintenues pour que l’on puisse vivre agréablement et décontracté. Ce sont des auberges, bars ou restaurants spacieux, confortables et sans stress, ce sont des jardins ouvriers fleuris et équipés de chaises longues et de tout ce qu’il faut pour y passer une journée sans souci, ce sont des villes vertes et aérées avec suffisamment de commerces de proximité et un stand à saucisses à deux pas du travail, avec des pistes cyclables et de larges trottoirs. C’est tout ce que l’on appellerait « qualité de vie » pour s’adonner à un quotidien empli de plaisirs... aux antipodes d’être prêt à passer des heures dans un bouchon pour un week-end pittoresque… et c'est tout ce que vous trouverez ici en Forêt-Noire. Hospitalité dans les chambres d'hôtes, douceur des sentiers et plats typiques préparés par vos hôtes dans les auberges : voici une excellente façon d'expérimenter la Gemütlichkeit lors de votre séjour.



Heimat

Cette idée bien germanique, à la fois la patrie, le chez-soi et le lieu des racines, est problématique depuis que le nazisme en a fait un culte. Les Allemands ont tendance à cultiver d’une manière romantique le « on est bien chez nous, avec notre folklore, nos traditions et nos autochtones ». Dans les villages, on aura souvent un « Heimat-Museum », le musée local, exposant et chérissant la région et ses spécificités. Mais la génération post-1968, qui a rejeté en bloc l’héritage des aînés tant associé au nazisme, a pris en grippe le kitsch des racines qui pouvait si vite dévier sur la haine de l’étranger. Elle s’est détournée de ce bucolisme qui prévalait encore dans les Heimat-Filme des années 1950. Aujourd’hui, le pays est un peu partagé en deux, avec une population rurale et certaines classes populaires qui cultivent encore la bonne fleur de chez eux (le sud du pays, et particulièrement la Bavière et le Bade-Wurtemberg), et toute une classe urbaine et « post-moderne » (le nord, les régions urbaines et industrielles) qui honnit les relents de cette Allemagne suspecte à leurs yeux.

La Forêt-Noire, quant à elle, représente véritablement ce romantisme à l'allemande et est souvent associée à la notion d'Heimat. D'ailleurs, lors de votre séjour, vous ne manquerez pas de tomber sur une multitude de dépliants touristiques qui tous vous vanteront le romantisme à l'allemande en Forêt-Noire !



Mémoire

C’est la grande question nationale : comment oublier sans oublier. Depuis 50 ans, les historiens tentent, en tête, de gérer le traitement de la période nazie. Au cœur de l’attention internationale après l’holocauste, l’Allemagne a été contrainte de développer un mea culpa institutionnel, un professionnalisme du repentir et du devoir de mémoire. Se souvenir pour que jamais plus ça n’arrive. Mais les troisième et quatrième générations après les acteurs de l’époque nazie souhaiteraient aussi pouvoir vivre sans nourrir à chaque instant un immense sentiment de culpabilité face au monde entier, et ne pas payer pour les fautes de leurs arrière-grands-pères. Mais le sentiment est là, il est soutenu par une politique d’Etat. Quatre attitudes possibles : l’indifférence bon gré mal gré ; l’exercice consciencieux du devoir de mémoire et de culpabilité ; la haine de l’Allemagne, de ses origines, de ses ancêtres, ce que font les mouvements d’extrême gauche (notamment le parti des « anti-Allemands » !) ; enfin le rejet de l’idée de faute et la revalorisation du passé nazi, ce que font les mouvements néo-nazis. Une problématique qui devrait s’amenuiser à mesure que l’eau coule sous les ponts, mais qui reste un problème de choix et d’équilibre entre la mémoire et l’oubli.



Multikulti

Tout un slogan de l’Allemagne post-moderne issue de 1968 qui, aux antipodes du culte du « Heimat », prône une Allemagne libérée de son nationalisme ethnique, multiculturelle, ouverte et fière des apports de cultures étrangères liés à l’immigration. La question se pose autrement qu'en France par exemple. Car l’idée d’ « être Allemand » est au départ purement ethnique, ne se négocie pas, et n’est pas liée à des questions de citoyenneté ou de culture. Cette idée bien exclusive de la Nation – prête à succomber aux dérives racistes – est remise en question par une bonne partie du monde médiatique et intellectuel depuis 30 ans. On a développé alors en réaction l’idéologie du « Multikulti ». Cette affection pour la diversité est particulièrement répandue dans la scène urbaine forte de foyers « alternativ ». Radio Multi-Kulti à Berlin, apologie de la différence à Brême, Hambourg, Francfort ou Leipzig, cette belle idée, avec ce qu’elle a de généreux et de naïf, n’est pourtant pas socialement très opérante pour les populations immigrées qui vivent le plus souvent dans des communautés assez repliées sur elles-mêmes, et qui voient sans doute d’un œil étonné ces Allemands venant vivre dans leurs quartiers pour cultiver la différence sur le sol allemand !

Dans le land du Bade-Wurtemberg, et spécialement en Forêt-Noire, on note ainsi une relative mise en valeur de la notion de "multikulti", notamment au travers d'une population immigrée bien intégrée qui représente environ 7 % de la population totale du land.



Technique

Les Allemands en sont férus ! Depuis le Moyen Age (et même avant), le pays s’est construit sur un savoir-faire incroyablement développé des artisans. Extraction minière, fabrication, métaux, construction, le développement industriel constitue le noyau de la société allemande depuis des siècles. Les Allemands ont aménagé leur territoire, comme peu de peuples, autour d'activités industrielles poussées. Pas étonnant que la technique soit aussi au cœur des identités et de la culture, des passions et des loisirs, donc du tourisme. Les Allemands raffolent de visites d’usines, de manufactures, de mines, ils veulent savoir comment ça fonctionne… Et le land de Bade-Wurtemberg n'échappe pas à la règle, lui qui est le siège de nombreuses industries automobiles de pointe. Ainsi, il n'est pas rare de voir les Allemands se précipiter vers une visite des usines (notamment celles de Daimler et de Porsche) ou même à la découverte des anciennes industries textiles de la région.



Survol de la Forêt-Noire
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BAD WIMPFEN - Église de la ville de Bad Wimpfen.
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La Forêt-Noire est située dans le land de Bade-Wurtemberg, au sud-ouest de l'Allemagne. Entre les rives lumineuses du lac de Constance, la « mer » d'Allemagne du Sud, les stations thermales élégantes et plantureuses telles que Baden-Baden, les verdoyantes montagnes de la Forêt-Noire ou du Kaiserstuhl et les petites villes historiques où il fait bon flâner comme Freiburg-im-Breisgau, Tübingen, Heidelberg ou Schwäbisch Hall, le land du sud-ouest a beaucoup à offrir. Il est le plus visité des Français pour la bonne raison qu'il est le plus proche de la frontière française – et entretient des liens étroits avec l'Alsace : par ce même fait, les Badois-Wurtembergeois sont souvent francophones et francophiles. D'ailleurs, après la Bavière, le land est le plus touristique du pays. Le sociologue Ralf Dahrendorf l'a comparé à la Californie, et il est vrai que le Bade-Wurtemberg possède des points communs avec le célèbre Etat américain : son climat doux, ses paysages constitués de vignobles et de forêts, et surtout une réussite économique exemplaire grâce à l’implantation d’industries de pointe. Car dans le sillage de la Bavière, le Bade-Wurtemberg est aussi l'exemple de la réussite économique allemande. Prospère, industriel et commerçant, le land est le siège d'industries majeures comme l'industrie automobile – les sièges sociaux de Porsche et de Daimler sont à Stuttgart et Rastatt est la « ville Mercedes-Benz » – ou comme l'électroménager de Robert Bosch. La région de Stuttgart est l'une des plus dynamiques économiquement de toute l'Allemagne.

Le land de Bade-Wurtemberg, créé au début des années 1950, réunit deux régions historiquement et culturellement distinctes : le pays de Bade (districts de Fribourg-en-Brisgau et de Karlsruhe), issu de l'ancien royaume de Bade, et le Wurtemberg (districts de Stuttgart et de Tübingen), issu du royaume du Wurtemberg. Ce dernier correspond approximativement à la majeure partie de la Souabe, entité culturelle marquée par son dialecte et ses traditions qui n'a jamais correspondu comme telle à une entité politique. Les Allemands parlent souvent plutôt de « Schwaben », Souabe, comme pays des Souabes, que du Wurtemberg, entité politique plus désincarnée. On reconnaîtra l'accent souabe à ses contractions des « e » et à ses « s » prononcés « ch » ou « ss ». Ainsi, « die Wurst » sera « die Wurscht » (la saucisse), qu'on ne mange pas en « Gesellschaft » (société), mais en « Ksselschaft » ! Les Badois et les Souabes ont tendance à se quereller et à souligner leurs particularismes. Cependant, les dissensions véritables ne sont plus de mise et chacun travaille à faire du Bade-Wurtemberg un land performant. L’heureuse diversification de ses ressources entre agriculture (viticulture, élevage) et industrie est un facteur important de sa réussite.



Géographie


[image: ]

MANNHEIM - Les massifs de la Forêt Noire en hiver.
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D'une superficie de 9 200 km2, la Forêt-Noire, ou Schwarzwald, est un massif montagneux du land de Bade-Wurtemberg. C'est le pendant géologique des Vosges françaises avec qui elle présente beaucoup de similitudes.




Les sommets de la Forêt-Noire

La Forêt-Noire est un petit massif et à ce titre elle a des sommets. Aucun n'atteint la taille du mont Blanc certes, mais le plus haut d'entre eux – le Feldberg – culmine quand même à 1 493 mètres. Puis vous trouverez dans l'ordre décroissant : le Herzogenhorn (1 415 mètres), le Belchen (1 414 mètres) ou encore le Schauinsland (1 284 mètres). C'est en grande partie ce relief qui explique la renommée de la destination auprès des randonneurs.






Climat
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BAIERSBRONN - La petite station d'altitude de Baiersbronn.
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La Forêt-Noire se situe au sud du pays. Elle présente ainsi un climat plus chaud et ensoleillé qu'ailleurs dans le pays, une douceur de vivre, une richesse gastronomique, des cadres de séjour idylliques…



Environnement

La Forêt-Noire est une forêt extrêmement bien entretenue comme vous le remarquerez, et cela notament car les Allemands se soucient beaucoup de l'environnement et de sa protection.

L'Allemagne est un pays industriel qui lui aussi fait face à d'importants défis environnementaux. L'importance du marché et de l'automobile dans le pays est une question de premier plan qui n'a pas encore pu trouver son expression politique. Dans les villes, des zones d'environnement ont été créées, interdisant l'accès à certains véhicules, mais ces mesures ne prennent en compte que les émissions de certains gaz, et non la quantité de déchets produits par les véhicules.

Les principales questions environnementales qui marquent la scène médiatique allemande sont, au-delà des transports, le climat, le traitement des déchets (et notamment les déchets nucléaires stockés par l'Allemagne dans la Lüneburger Heide), la sûreté des produits chimiques, la protection des eaux et de la couche d’ozone. Les organismes génétiquement modifiés ont fait l’enjeu d’un vaste débat en Allemagne : dans les sondages, les deux tiers des citoyens se déclarent peu favorables au « génie génétique vert », c’est-à-dire aux OGM.

Il est d’ailleurs interdit de cultiver des OGM dans les champs allemands, seules les expérimentations sont autorisées, mais sous haute surveillance. La bioéthique est un thème qui anime régulièrement des débats nationaux. La crise de l’ESB (la vache folle) avait conduit à la démission du ministre allemand de la Santé et de celui de l’Agriculture. Depuis, le gouvernement est extrêmement prudent sur les questions de modifications génétiques.

Enfin, un débat récurrent concerne l’impôt écologique, le « Ökosteuer », qui taxe pétrole et électricité consommés par les particuliers, mais également par les entreprises. Régulièrement, le gouvernement envisage de l’augmenter. Et régulièrement, il se rétracte devant les vives protestations. Certains sont d’ailleurs partis en guerre contre cet impôt, et les sites Internet anti-Ökosteuer fleurissent.

De manière générale, les préoccupations globales de l'Allemagne au niveau environnemental sont la transformation des infrastructures industrielles vers l'utilisation d'énergies renouvelables ou moins polluantes, et la reconversion des anciens espaces industriels fortement atteints par la pollution, notamment dans la Ruhr et dans l'ancienne RDA. Ce processus est mené avec un certain succès, qui sert de modèle à d'autres pays, notamment en Europe centrale.



Faune et Flore

La Forêt-Noire est surtout connue pour ses épicéas et pour sa vigne qui fait la renommée de la région auprès des gourmands et des amoureux de la bonne chère. Les épicéas seraient les arbres les plus vieux du monde et on comprend ainsi mieux pourquoi les Allemands protègent leur Forêt-Noire avec opiniâtreté. Les vignes font le bonheur de la région et produisent bon nombre de vins fruités accompagnant parfaitement les produits du terroir de saison servis ici.



Histoire
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Histoire - Les ruines du château de Heidelberg.
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Origines

Le territoire de l’Allemagne actuelle est peuplé de Celtes jusqu’en l’an 1000 avant J.-C. Les tribus germaniques (Chérusques, Teutons, Cimbres…) s’installent progressivement de part et d’autre du Rhin au détriment des Celtes dans les derniers siècles avant notre ère. Ils vont très vite établir des rapports avec Rome, mais l’équilibre entre ces deux mondes s’avérera toujours précaire. Très rapidement, les Germains pénètrent en Italie. Dès lors, des affrontements incessants auront lieu pendant plusieurs siècles. Après la défaite du général romain Varus en l’an IX après J.-C., un soulèvement militaire est durement réprimé par l’armée romaine de Germanicus qui dirige plusieurs offensives au cours desquelles le chef germain Arminius est battu. César n’envisage toutefois pas la conquête de la Germanie et s’établit sur la rive gauche du Rhin. Il fait construire une fortification continue (le limes) au confluent Main-Rhin jusqu’au Danube, assurant ainsi la protection des populations. La Germanie romaine s’organise à l’intérieur du limes : l’agriculture et l’industrie se développent, l’activité économique des villes s’accroît, la construction de voies de circulation permet les déplacements fréquents.

A partir du IIe siècle, de nouvelles vagues de Germains – Quades, Marcomans – vont franchir le limes et envahir l’Empire romain qui cesse toute résistance.

Après l’effondrement de l’Empire romain, les peuples germaniques créent des royaumes à travers toute l’Europe. Les Francs dominent le nord-ouest de l’Europe.

Au IXe siècle, toute la Germanie est incorporée à l’Empire franc et Charlemagne christianise les populations germaniques.

Les traités de Strasbourg, en 842, et de Verdun, en 843, consacrent la naissance d’un État allemand avec le royaume de Germanie comme l’un des trois héritiers de l’Empire carolingien.



Le Saint-Empire romain germanique

Le Saxon Otton Ier se fait sacrer roi à Aix-la-Chapelle et crée en 962 le Saint-Empire romain germanique qui durera jusqu’au XIXe siècle. Otton Ier et ses successeurs parviennent à dominer l’Italie, mais leur désintérêt des affaires allemandes va précipiter l’émiettement de la Germanie-Allemagne.

Parallèlement, les princes allemands conquièrent d’importants territoires à l’est, prenant des terres sur les princes slaves. C’est le début de « l’ostkolonisation » qui initie un millénaire de conflits avec le monde slave.

La nouvelle dynastie franconienne développe sous Henri II (1039-1056) le « césaropapisme » : le besoin de contrôler Rome pour être empereur en Germanie, et pour se faire introniser par le pape. Pendant plusieurs siècles, les rois germaniques mettront une vaine énergie à batailler en Italie, laissant l’Allemagne se morceler politiquement.

Henri IV (1056-1106) menant une lutte violente contre la papauté, la « querelle des Investitures » (lutte entre le pape et l’empereur) va éclater en 1059 et prendra fin en 1122 avec le concordat de Worms. En 1077, Henri IV, qui reconnaît ses torts auprès du pape à Canossa, va causer un préjudice irréparable à la dignité impériale en imposant deux pouvoirs désormais égaux : l’empire et la papauté.

A la mort d’Henri V (1106-1125), l’empire va connaître une grave crise qui profite aux seigneurs féodaux.

En 1138 débute l’ère des Hohenstaufen avec Conrad, duc de Souabe. Son neveu Frédéric Ier Barberousse rétablit l’autorité impériale et limite celle du pape. Cependant, c’est sous son règne que débute l’effritement du territoire qui se poursuivra sous Frédéric II. Commence alors une longue période d’interrègne où domine l’anarchie.

Après l’instauration des Habsbourg, Rodolphe Ier de Habsbourg, élu à la tête de l’empire, va faire de sa maison la première puissance territoriale d’Allemagne. La Bulle d’Or instituée par Charles IV en 1356 fixe les règles de procédure des élections. Les Habsbourg deviendront empereurs héréditaires et maîtres de l’empire, lequel atteint son apogée avec Maximilien Ier (1493-1519) et, surtout, Charles Quint (1519-1556), mais la réforme protestante, lancée en 1517 par le théologien Martin Luther, brise l’unité du pays. La guerre de Trente Ans (1618-1648), qui voit s’affronter les catholiques et les protestants, se transforme en un conflit européen.
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